
REPRENDRE SES DROITS II (le tuto) 

Si j'en crois les informations, le confinement aura définitivement affirmé la séparation entre les humains et                
les autres animaux. Qu'un bipède sorte dans la rue, le voilà taxé de monstre inconscient et renvoyé chez lui                   
à coup de chaussures à clous. Mais qu'un canard se dandine sur une place publique, aussitôt la toile                  
entière s'émeut. #HumansGoHome. La visibilité de cerfs, dauphins et autres bestioles à plumes sur nos               
lieux de vie habituels semble apporter une pierre au socle de la légitimité du confinement.  

Bien qu'en profond désaccord avec la séparation radicale des espèces, je décide tout de même de me                 
soumettre au jugement de mes contemporains. Puisqu'il faut encore et toujours hiérarchiser les espèces,              
alors autant choisir d'appartenir à celles qui ont le droit. 

Mon expérience policière m'ayant appris à ruser, je ne         
compte plus sur l'argumentation et m'en remet donc au         
camouflage. 

Avec mon masque intégral je me suis promenée le long du           
cours Lieutaud et vraiment je me suis sentie bien. 

Avec ma protection visuelle-naso-buccale et mes gants en        
latex je respecte les normes d'hygiène en vigueur. L'illusion         
est si parfaite que personne ne semble me remarquer, et si           
quelques regards s'attardent sur mon plumage, je n'en        
éprouve nulle gêne. Ainsi camouflée je me sens bien,         
même si ma tenue détonne elle m'aide à conquérir         
l'espace public.  

 

Alain Damasio dans un article récent (voir Cœur des Interrogations) appelait de ses vœux un 
déconfinement sous la forme d'un grand carnaval. Un peu de carton et d'imagination devraient permettre 
de donner jour à un carnaval des animaux. 

 



Voici quelques suggestions pour rejoindre la meute : 

 
 

 

 
 

 

 

#LaNatureReprendSesDroits 


